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L'efficacitä de la guerre a6rienne
Les adversaires de la Defense nationale, dont Ie

triste role est d'alarmer, souvent sans motif, les populations,

ne negligent aucune occasion de .souligner les
ravages terribles que pourrait causer une guerre aerienne
future et ils combattent notre defense antiaerienne, en
voie d'organisation, en se basant sur leur conviction toute
de commande qu'aucune defense ne saurait etre efficace
contre les attaques aeriennes.

On ne peut mieux tranquilliser ceux qui seraient en-
clins ä prendre cette affirmation gratuite pour une haute
verite, qu'en citant quelques chiffres fournis par la guerre
de 1914—1918.

En effet, pendant cette derniere dejä, il y eut des
attaques aeriennes contre les populations civiles et l'on
a compte, par exemple, que, du mois d'avril 1917 au
mois d'avril 1918, 248 avions ont bombarde la ville de

Londres, tuant 412 personnes et en blessant 1610. A
Paris, 160 avions et 3 Zeppelins firent 436 victimes,
tandis que sur le territoire allemand, 675 attaques au

moyen de 4400 avions, ayant lache 15,108 bombes pendant

toute la duree de la guerre, mirent ä leur actif,
s'il est permis de s'exprimer ainsi, 24 millions de marks
de degäts materiels, 106 morts et 1843 blesses.

En d'autres termes et pour prendre un exemple qui
retablisse les dangers du peril aerien ä une juste
proportion, environ 15,000 bombes, en chiffre rond, firent
moins de victimes en plusieurs annees, que les accidents
d'automobiles en Allemagne en une seule annee!

On peut objecter que pendant la guerre, il ne fut
fait usage que de bombes explosives, ä l'exclusion de
bombes incendiaires et ä gaz: c'est exact. Mais d'autre
part, on sait que ces dernieres ne sont dangereuses
qu'aux endroits oil n'existe aucune organisation de
defense antiaerienne. En effet, partout oü la defense passive

aerienne est bien organisee, les bombes incendiaires
et ä gaz perdent leur terrible efficacite. II ne reste done

en fait, comme dangereux moyen d'attaque, que la bombe
explosive dont nous avons montre ci-dessus, sur la base
de chiffres puises ä bonne source, 1'efficacite toute
relative.

En plus de cela, il ne faut pas non plus mesestimer
la protection que peuvent offrir des abris contre-avions
tels qu'il nous serait possible d'en construire si les credits

necessaires etaient la.
Les attaques allemandes sur Londres furent en 1915

les plus efficaces, mais par la suite, les Anglais surent
organiser leur defense et 1'efficacite de ces mesures
preventives se revela aussitot par une baisse tres sensible
du chiffre de morts et de blesses apres chaque attaque.
Enfin, en avril 1918, l'Allemagne cessa toute attaque
adrienne contre Londres, estimant que les risques courus
par ses pilotes et leurs machines etaient trop considerables

en regard des maigres resultats obtenus. Et ä

cela, il faut encore ajouter qu'autrefois la defense contre-
avions n'avait ä sa disposition que des moyens plus ou
moins primitifs, tandis que de nos jours, outre les
organisations de defense passive, elle dispose de batteries
automatiques dont 1'efficacite se Signale par plus de
50 % de touches.

La conclusion?

Une defense aerienne passive et active bien concue
et organisee reduit 1'efficacite des attaques aeriennes,
sur des objectifs ainsi proteges, de telle sorte que celles-
ci n'atteignent pas le rendement minimum que l'on serait
en droit d'attendre d'elles.

Cours de jeunes tireurs (Suite et fin.)

VI.
'Faches du sixieme jour:

Convocation : 1400 — Appel.
Licenciement: 1800.

Marche d'environ 1 heure ä 1 heure et demie jusqu'ä un
stand voisin. Concours entre les deux sections. Proclamation

des resultats:
a) des exercices principaux,
b) des tirs effectues le jour meme.

Distribution de prix.
Graissage des armes.
Rentree.
Licenciement: 1800.

VII.
Täches du septieme jour:

Convocation : 1400 — Appel.
Licenciement: 1800.

Le moniteur en chef consacrera uniquement cet
apres-midi ä une course, et ä des exercices d'observation
dans le terrain. II donnera une orientation generale sur
la situation geographique et instruira ses eleves sur la
lecture d'une carte, de la rose des vents, etc.

A l'aide d'une boussole, il indiquera aux jeunes
tireurs la maniere de s'orienter et de se rendre d'un point
connu ä un endroit invisible, cache derriere une mon-
tagne par exemple, et uniquement determine par la carte.

II etablira une discrimination entre les differents
chemins (lre, 2me, 3me classes, etc.), les voies de
communication, de chemin de fer, les cours d'eau.

II pourra demontrer l'utilisation d'un terrain, de ses
differents couverts, etc.

Un medecin de la region pourrait egalement donner
rapidement un apercu des premiers secours en cas d'ac-
cident, accompagne d'une theorie sur les gaz, et demon-
trera utilement la maniere la plus pratique d'operer le
transport d'un blesse, etc.

VIII.
Täches du huitieme jour:

Cette journee sera de preference choisie un di-
manche, afin de permettre une excursion.

On convoquera si possible les jeunes tireurs pour
0700 par exemple et il aura ete decide d'un commun
accord de se rendre ä un endroit facilement accessible
pour tous. Les C.F.F. accordent aux cours de jeunes
tireurs des conditions particulierement avantageuses,
moyennant legitimation et carte de transport militaires.

L'instructeur du cours reprendra rapidement quelques

explications concernant la lecture de carte, le
chemin ä suivre, etc.

A la premiere halte horaire, il posera quelques questions

ä ses eleves, en vue de connaitre le resultat de
leurs observations, toujours fort interessantes ä suivre
et ä developper.

II organisera ä midi un bivouac sur des donnees es-
sentiellement militaires et s'occupera de faire construire
rapidement — avec quelques pierres d'un mur de pätu-
rage — des foyers bien distinets, propres ä chaque
groupe. II n'omettra pas non plus, une fois le repas ter-
mine, de faire proceder au nettoyage du camp et ne
saura jamais trop exiger dans ce domaine.

IX.
Täches du neuvieme jour:

Reddition des armes.
Soiree recreative.
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Allocution patriotique.
Distribution de prix pour frequentation reguliere des

cours.
Fin officielle du cours de jeunes tireurs.
Notons encore que la Societe Suisse des Carabiniers

seconde genereusement les cours de jeunes tireurs en
octroyant pour des resultats de 46 points et plus un in-
signe argent portant mention « Cours de jeunes tireurs
S.S.C. » et delivre en outre pour des resultats de 19

points, 6 touches, des mentions föderales.
D'autre part, nous apprenons que la section de tir

de la Colonie Suisse de Buenos-Aires organisera l'annee
prochaine un cours de jeunes tireurs sur les bases des
reglements actuellement en vigueur chez nous, ceci tout
ä l'honneur du President de cette active societe.

II est ä esperer que les cours de jeunes tireurs de-
viendront toujours de plus en plus nombreux et qu'ils
contribueront dans une large mesure au developpement
intensif du tir en Suisse. Lt. Eimann.

Documentation etudiee: Programme de tir 1934,
Guide pour l'organisation de cours de jeunes tireurs;
ordonnances et prescriptions sur l'instruction prcpara-
toire 1928.

Petites nouvelles
Pour la formation des officiers d'etat-major et des officiers

superieurs, divers cours sont prevus ä nouveau pour l'annee
prochaine. Tout d'abord, un cours d'etat-major general la d'une
duröe de 44 jours aura lieu, auquel 25 officiers de troupes
seront appeles ä participer. II sera suivi d'un cours III pour les
officiers superieurs d'etat-major general et qui durera trois
semaines. Enfin, pour la premiere fois aura lieu l'annee
prochaine un cours de tactique superieure, tel qu'il est prevu dans
la loi de septembre 1934 sur la nouvelle reglementation de
l'instruction. Ce cours sera egalement d'une duree de trois
semaines et 25 officiers d'etat-major, tous lieutenants-colonels,
y participeront. Par contre, aucun cours pour les services der-
riöre le front n'est prevu, mais bien un cours pour les officiers
des services de transport, auquel 40 officiers seront convo-
quds, un cours pour les commandants de place avec 20
participants et un cours pour les officiers charges du ravitaille-
ment en munition avec 40 participants.

*
La commission pour l'etude de la question de la reintroduc-

tion de l'exarnen pedagogique des recrues, reunie le 4 novem-
bre, ä Berne, a approuve le programme de travail qui lui etait
soumis; elle a entendu des rapports presentes par plusieurs
de ses membres et decide de recommander aux autorites la
reintroduction de ces examens. Elle a ete unanime ä estimer
que l'ancienne procedure suivie dans ces examens et qui cher-
chait exclusivement ä connaitre les connaissances acquises ä
l'ecole ne pouvait plus etre envisagee, mais que les futurs
examens se feraient selon de nouvelles regies qui seront dtudiees
par tous les milieux interesses.

*
Dans son n° du 11 novembre dernier, le «Travail» a publie

les lignes ci-dessous qu'il appelle modestement «mise au
point », mais que nous qualifierons plus exactement de retractation:

« Dans notre numero du 3 octobre 1935, ä propos du cours
de repetition du regiment genevois, sous le titre ,Un drole de
capitaine', nous avons publie un article concernant le capitaine
Daniel, commandant la compagnie 1/10; nous lui reprochions
une severity exageree et un manque de ponderation dans les
punitions. Nous lui reprochions d'autre part, que les troupes qui
etaient sous ses ordres avaient 6te insuffisamment nourries,
que les repas etaient mauvais et mal prepares.

Nous reconnaissons volontiers, ä la suite de renseignements
qui nous ont ete donnes, que les reproches qui ont ete adresses
au capitaine Daniel etaient ddnues de fondement.

En ce qui concerne la nourriture notamment, les hommes
de la Compagnie ont au contraire declare qu'elle etait satis-
faisante en qualitd et en quantite.

Nous declarons retirer les reproches que nous avons adresses

au capitaine Daniel et les accusations portees contre lui

et nous lui exprimons nos regrets du tort que nous avons pu
lui causer. »

Et voilä, le tour est joue!
Beaumarchais lorsqu'il crea le personnage de Basile dans

le « Barbier de Seville » ne songeait point que la redaction du
«Travail» ferait sienne la devise de ce trop celebre hypocrite:

« Calomniez, calomniez, il en restera toujours quelque
chose! ». *

Selon les propositions qui ont etd faites et ä la suite des
experiences effectuees avec les chars de combat, modeles d'essai

achetes ä l'etranger, la Suisse envisage serieusement de
doter notre armde de ces redoutables engins de la facon sui-
vante: les 9 futurs groupes d'exploration des divisions rece-
vraient 6 chars chacun, et les trois brigades legeres 12 chars
chacune, soit au total 90 chars de combat. Ces engins seraient
fabriques dans le pays et ainsi la plus grande partie des
sommes consacrees ä l'acquisition de ce materiel, serait ver-
see ä i'industrie suisse. *

Le budget militaire pour 1936 prevoit que les ecoles de
recrues de l'an prochain formeront environ 20,000 soldats de
toutes armes, soit 750 cyclistes, 650 dragons et mitrailleurs de
cavalerie, 4315 canonniers et conducteurs, 1205 soldats du
service de sante, 500 soldats des subsistances, 420 chauffeurs du
service automobile, 11,420 soldats d'infanterie y compris 1300
hommes des armes lourdes d'infanterie et 300 soldats du
telephone et signaleurs. *

Le budget militaire francais etabli par le Ministere de la
Guerre pour 1936 comprend — garde mobile et gendarmerie
y comprises — la somme de 6953 millions. Dans une comparai-
son entre les forces combattantes francaises et celles de l'AI-
lemagne, le rapporteur sur les depenses militaires a conclu
que l'AIlemagne dispose actuellement d'une armee effective de
1 million d'hommes, tandis que la France n'en totalise que
654,000. *

Le retrait aussi subit qu'inattendu du general de Bono —
aujourd'hui mardchal — des operations militaires italiennes en
Abyssinie a cause partout une certaine sensation. On s'ac-
corde en general ä penser que le gouvernement de Rome
espere, par cette substitution, activer l'avance de ses troupes
qui s'est averee aussi prudente que lente. Si l'on considere en
effet que pendant le mois d'octobre, les Italiens n'ont franchi
qu'une quarantaine de kilometres, on peut se faire une idee
des difficultes de tous genres que cette armee a rencontrdes
sur son chemin. Des hommes de guerre competents l'ont af-
firme: il est douteux que l'armee italienne puisse faire davan-
tage dans l'avenir. A l'appui de cette declaration, il convient
de citer quelques chiffres; il faut ä un corps d'armee normal
d'une trentaine de mille hommes — et il y a environ 100,000
Italiens en Abyssinie —, 130 tonnes de vivres par jour pour les
hommes et les animaux. En Italie, ce n'est rien: une quinzaine
de wagons. Mais cela devient une obligation quotidienne ecra-
sante quand on ne dispose que de moyens de transport som-
maires. Un mulet de bat porte 100 ä 120 kilogrammes utiles,
e'est-a-dire sans compter son harnachement, ses vivres et les
bagages de son conducteur. Le chameau porte de 120 ä 150
kilogrammes. On voit ddjä, sans aller plus loin et aborder
d'autres facteurs (routes, munitions, saison des pluies etc.
que le Probleme du ravitaillement est une chose extremement
complexe et vaste dans les conditions ci-dessus enummerees. 11

semble bien qu'il ne faille pas chercher ailleurs la cause de la
lenteur relative de l'avance italienne et que malgre le change-
ment de commandement, on doive s'attendre ä un ralentisse-
ment s'accentuant au fur et ä mesure que les distances augmen-
teront et que les services de l'arriere seront plus difficiles ä
organiser.

C'est ce que ces prochains mois demontreront certaine-
ment. *

Du fait de l'exiguite de l'emplacement de Savatan, l'amö-
nagement d'un centre de dressage pour chiens de guerre ä

Bex vient d'etre decide. On envisage cinq cours de dressage
par annee. Chaque cours reunira une quarantaine d'hommes
qui effectueront de nombreux exercices d'entrainement pour
se familiariser avec les chiens de guerre qui leur seront attri-
bues.

Le centre de dressage, qui repond ä une necessite, sera
placd sous le contröle direct des Forts de Saint-Maurice. Le
capitaine Liechti, de Savatan, et M. Albert Muller, de Chietres
sur Bex, tous deux specialistes en la matiere, sont d'ores et
dejä tout designes pour diriger cet important pare de dressage,

le premier du genre en Suisse.

*
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